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Je puis persoMMilleinent rendre témoignage aux

bons résultats (le ce trailement ù la fois scientiti-

que et religieux, car j'ai cormo, une demi-douzaine

de buveurs qu'il a complètement guéris...

D'autres, il est vrai, après être restés sobres

pendant quelque temps, n'ont pas persévéré, mais

je connais les causes de leur rechute. Ils n'ont paa

vou'u prier ni communier, ils sont retournés à

leurs anciens amis, ils ont accepté quelques ver-

res de bière ou de vin, e( la terrible passion les a

ressaisis.

Encore une fois, le buveur converti ne pourra

persévérer qu'à la condition 1" de s'abstenir de

toute boisson enivrante; li" de cbercher dans la

prière et les sacrements la grâce d'éviter les occa-

sions et de garder ses résolutions.

La passion de la boisson ne meurt jamais dans

celui qui en fut une fois la victime 11 faut la sur-

veiller sans relâche et jamais ne lui faire la plut»

petite concession, autrement elle ressaisira immé-

diatement son empire d'autrefois.

Un homme qui fut un buveur, pendant de lon-

gues années était sobre. Il tomba malade et le


